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LE PIRE ÉTABLISSEMENT 

DE L’OUEST !!! 

   

                                                                                                                  

      A Angers, le 02 septembre 2022 
 

 La réputation de la Maison d’Arrêt d’Angers n’est plus à faire puisqu’à ce jour elle a déjà fait 
le tour de l’hexagone, en passant par l’ENAP… et elle n’est pas au plus haut ! 

 Pour rappel, il y a quelques années encore il fallait non seulement entre 5 et 10 ans pour 

être affecté à la MA mais les personnels y envisageaient aussi d’y finir leur carrière. 

 Qu’en est-il aujourd’hui ? Que ce soient les personnels administratifs, les CPIP ou les 

surveillants, le constat est identique : plus personne ne veut rester à Angers. La preuve en est que 

l’on a jamais eu autant de demandes de mutation (près d’un tiers des personnels) et que 

l’administration est non seulement obligée d’affecter des stagiaires pour pallier le manque d’effectif 

(du jamais vu… plus personne ne veut venir) mais aussi d’employer continuellement des 

contractuels en administratifs ! 

 Mais le pire dans tout cela est que personne ne remet en cause la gestion humaine 

déplorable de cet établissement. On préfère régir l’établissement par le « copinage » plutôt que par 

les compétences et mettant même une pression supplémentaire sur nos jeunes stagiaires. Quant 

à ceux qui ne plient par l’échine, ils se retrouvent « écartés » et « relayés » au second plan. 

Résultat : 

• Un nombre d’arrêts croissant ; 

• Une démotivation générale du personnel ; 

• Des burn-out ; 

• Et un établissement qui se détériore de plus en plus. 

 Mme la directrice, La CGT Pénitentiaire locale pense qu’il serait temps de redresser la barre et de 

mettre l’humain au premier plan de votre gestion. La CGT Pénitentiaire locale est désolée mais tout le 

monde ne peut pas prêter allégeance, nous avons encore notre dignité et notre professionnalisme. La CGT 

Pénitentiaire locale ne peut pas non plus fermer les yeux sur tout ce qui passe. Si parfois elle revendique, 

ce n’est pas forcément contre vous, c’est que nous aimons notre métier et que nous voulons le faire évoluer 

dans le bon sens. Mais malheureusement, si les choses continuent comme ça et que vous restez sourde à la 

détresse de vos personnels, nous ne serions pas étonnés qu’à la prochaine CAP la moitié du personnel 

demande à quitter votre établissement ! 

                                                                                                   Le Bureau Local CGT Pénitentiaire 
         cgt.ma.angers@gmail.com   


